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LE CARÊME et ses pratiques pénitentielles proposées 

Parmi les pratiques pénitentielles que nous propose l'Église, surtout en ce temps de 
Carême, il y a le jeûne. Il comporte une sobriété spéciale dans la prise de nourriture, étant 
saufs les besoins de notre organisme. Il s'agit d'une forme traditionnelle de pénitence qui 
n'a rien perdu de sa signification, et que l'on doit même peut-être redécouvrir, surtout 
en cette partie du monde et dans ces milieux où non seulement la nourriture abonde 
mais où l'on rencontre parfois des maladies dues à la suralimentation. 
À l'évidence, le jeûne pénitentiel est très différent des régimes alimentaires 
thérapeutiques. Mais, à sa manière, on peut y voir comme une thérapie de l'âme. En effet, 
pratiqué en signe de conversion, il facilite l'effort intérieur pour se mettre à l'écoute de 
Dieu. Jeûner, c’est réaffirmer à soi-même ce que Jésus répliqua à Satan qui le tentait au 
terme de quarante jours de jeûne au désert : « L'homme ne vit pas seulement de pain, 
mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu » (Mt 4,4). Aujourd'hui, spécialement 
dans les sociétés de bien-être, on comprend difficilement le sens de cette parole 
évangélique. La société de consommation, au lieu d'apaiser nos besoins, en crée toujours 
de nouveaux, engendrant même un activisme démesuré… Entre autres significations, le 
jeûne pénitentiel a précisément pour but de nous aider à retrouver l'intériorité. 
L'effort de modération dans la nourriture s'étend aussi à d'autres choses qui ne sont pas 
nécessaires et apporte un grand soutien à la vie de l'esprit. Sobriété, recueillement et prière 
vont de pair. On peut faire une application opportune de ce principe en ce qui concerne 
l'usage des moyens de communication de masse. Ils ont une utilité indiscutable mais ils 
ne doivent pas devenir les « maîtres » de notre vie. Dans combien de familles le téléviseur 
semble remplacer, plutôt que faciliter, le dialogue entre les personnes ! Un certain « jeûne 
», dans ce domaine aussi, peut être salutaire, soit pour consacrer davantage de temps à la 
réflexion et à la prière, soit pour cultiver les rapports humains. (JP II, Angélus, 

10.03.1996) 
 

Paroisse Saint Martin à Tourinnes-la-Grosse                       

Place Saint Martin, 1 – 1320 Tourinnes-la-Grosse  

Tel.: +32 10 86.18.57  gsm: +48 495 10.81.37  

site: www.eglisedetourinnes.be  mail: k.raj@interia.eu 

Curé de deux paroisses: l’abbé Christophe Rajewicz, Diacre permanent au service de deux paroisses: Marcel-Marie Vincent 

 

http://www.eglisedetourinnes.be/
mailto:k.raj@interia.eu


VIVONS NOTRE CARÊME en LIGNE : 

La « retraite dans la ville » 

La « retraite dans la ville » des dominicains porte cette année sur le thème : « Ceci est mon 

corps ».  Accéder au site : Carême dans la ville  http://careme.retraitedanslaville.org/ 

Le Carême 2017 dans la Joie 

Le Carême 2017 dans la Joie se trouve aussi sur le site de Paroisse et Famille. À partir du 1er mars 

et pour toute la durée du Carême, vous pouvez y retrouver un texte par jour accompagné d’une 

méditation audio du Père Max Huot de Longchamp. Accéder au site : Carême 2017 dans la 

Joie  http://www.paroisseetfamille.com/Principal/page.php?idpage=24&Rang=2 

« Je te conduis par le chemin où tu marches » 

L’Œuvre des Vocations propose une retraite en ligne avec des méditations audio de Mgr Jérôme 

Beau, Évêque auxiliaire de Paris et Directeur de l’Œuvre des Vocations, sur le thème « Je te conduis 

par le chemin où tu marches » (Isaïe 48, 17).  Accéder au site : « Je te conduis par le chemin où tu 

marches »  http://www.mavocation.org/prier/retraites-spirituelles-sur-internet/careme-

2017.html 

Le « Carême à domicile » 

Le diocèse de Metz organise depuis 1973 le « Carême à domicile » grâce à la diffusion d’un livret 

permettant de nourrir la réflexion spirituelle de groupes qui se retrouvent pour des temps de parage 

et de prière Accéder au site : Le « Carême à domicile » http://metz.catholique.fr/actua-

lite/careme-a-domicile/ 

DEUX PROPOSITIONS de MEDITATION : 
 

Pour Carême… 
 

Méditer à nouveau le chapitre 15 de l'Evangile de Luc, l'une des pages les plus importantes et 

les plus émouvantes de toute l'Ecriture Sainte. Il est beau de penser que dans le monde entier, 

partout où la communauté chrétienne se rassemble pour célébrer l'Eucharistie du dimanche, retentit 

(…) cette Bonne Nouvelle de vérité et de salut : Dieu est amour miséricordieux. L'évangéliste Luc a 

réuni dans ce chapitre trois paraboles sur la miséricorde divine : les deux plus brèves, qu'il a en 

commun avec Matthieu et Marc, sont celles de la brebis égarée et de la drachme perdue ; la 

troisième, plus longue et développée, et propre à lui seul, est la célèbre parabole du Père 

miséricordieux, dite traditionnellement de l'"enfant prodigue". Dans cette page évangélique, on a 

presque l'impression d'entendre la voix de Jésus, qui nous révèle le visage de son Père et de notre 

Père. Au fond, c'est pour cela qu'il est venu au monde : pour nous parler du Père ; pour nous le faire 

connaître, à nous, enfants égarés, et susciter à nouveau dans nos cœurs la joie de lui appartenir, 

l'espérance d'être pardonnés et de retrouver notre pleine dignité, le désir d'habiter pour toujours 

dans sa maison, qui est également notre maison. 

Jésus raconta les trois paraboles de la miséricorde parce que les Pharisiens et les scribes le 

critiquaient, voyant qu'il se laissait approcher par les pécheurs et qu'il mangeait même avec eux (cf. 

Lc 15, 1-3). Alors, Il expliqua, avec son langage typique, que Dieu ne veut pas que même un seul de 

ses enfants se perde et que son âme déborde de joie lorsqu'un pécheur se convertit. La véritable 

religion consiste alors à entrer en harmonie avec ce Cœur "riche de miséricorde", qui nous demande 

d'aimer chacun, même ceux qui sont éloignés et nos ennemis, à l'image du Père céleste qui respecte 

la liberté de chacun et attire tous à lui à travers la force invincible de sa fidélité. Telle est la voie 

que Jésus montre à ceux qui veulent être ses disciples : "Ne jugez pas... Ne condamnez pas...  
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remettez et il vous sera remis; donnez et l'on vous donnera... Montrez-vous compatissants, comme 

votre Père est compatissant" (Lc 6, 36-38).  

Nous trouvons dans ces paroles des indications très concrètes pour notre comportement quotidien 

de croyants. A notre époque, l'humanité a besoin que soit proclamée et témoignée avec force la 

miséricorde de Dieu. (Benoît XVI, Angélus, 16 septembre 2007.) 
 

 

…et pour Pâques :  

                                                          Miroir de Pâques 
C’est l’histoire d’un homme qui cherchait le sens de l’existence. Il avait beaucoup lu et voyagé, 

rencontré quantité de moines, de prêtres, de philosophes, d’imams, de rabbins, de sages et de 

gourous… Mais les années passaient et, dans son cœur, continuait de résonner cette question sans 

réponse : « Pourquoi ? » 

« Pourquoi la vie ? Pourquoi la terre, l’univers et ses étoiles ? Pourquoi la mort et la souffrance ? 

» Il restait de plus en plus souvent seul, triste, debout dans son bureau envahi de livres, les yeux 

fixés sur un vieux miroir. Son regard cherchait dans le reflet de son visage - où pointait déjà la 

marque du temps - une réponse, un signe, une piste… Il espérait qu’en contemplant ainsi, au travers 

de sa propre image, le reflet de l’humanité, il trouverait le début d’une réponse. « Pourquoi ? 

Pourquoi ? » 

Un soir qu’il allait dîner dans le bistrot en bas de chez lui où il avait ses habitudes, il croisa le 

regard d’un vieil homme, accoudé au bar. Il ne l’avait jamais vu dans le quartier. Pour sortir un 

instant de son trop-plein de solitude, il offrit un verre à l’inconnu. Celui-ci accepta et le remercia 

avec une infinie douceur. Les verres vides, l’inconnu enfila son manteau et s’apprêtait à sortir 

lorsque notre homme lui demanda : « Avez-vous dîné ? » L’autre répondit que non. « Alors restez 

avec moi, car déjà le soir tombe, venez partager mon modeste repas... » 

Ils s’assirent l’un en face de l’autre, les mains posées sur la toile cirée. Le doux regard de l’inconnu 

invitait à la confidence. Notre homme se mit à parler de sa vie, de ses voyages, de ses lectures, 

de ses rencontres, de sa quête, de ce lancinant « pourquoi ? » qui ne cessait de retentir dans son 

cœur. 

Et puis, il évoqua le vieux miroir où il passait des heures à regarder filer le temps sur son propre 

visage. Alors, l’inconnu lui dit soudain : « Emmène-moi chez toi ! » 

Arrivé dans le modeste appartement, l’inconnu demanda à son hôte de se placer face au miroir 

comme il en avait l’habitude. Intrigué, notre homme s’exécuta et se mit à contempler, une fois 

encore, sa propre image. 

Alors, l’inconnu prit un chiffon, décolla légèrement le miroir du mur, glissa la main derrière et se 

mit à gratter méthodiquement le tain du vieux miroir. Bientôt, tout reflet disparut, il ne resta 

plus, enchâssé dans le cadre doré, qu’un simple carré de verre, désormais totalement transparent. 

L’inconnu prit le cadre, le décrocha du mur, invita son hôte à le suivre et posa l’objet devant une 

fenêtre de l’appartement, celle qui donnait sur le boulevard le plus bruyant, où grouillait une foule 

anonyme et pressée, où l’on apercevait, près d’une bouche de métro, le frêle amas de cartons d’un 

"sans-domicile". Puis, sans un mot, l’inconnu sortit. 

Alors, notre chercheur de sens, tombant à genoux, se mit à pleurer à chaudes larmes. Non pas de 

pleurs de tristesse, mais de joie ; une joie mystérieuse, "imprenable", irrépressible ; une joie qui 

ne ressemble à aucune autre joie ; une joie comme une pierre qu’on roule pour ouvrir enfin, au matin 

d’une interminable nuit, le tombeau des blessures humaines… 

L’homme voulut sortir de la pénombre de son petit appartement. Dans sa précipitation, il se prit le 

pied dans un tapis. Ce qui restait du miroir se brisa. Alors, notre homme éclata d’un rire sonore, 

dévala les escaliers et alla joyeusement se perdre dans la foule, en direction de la bouche du 

métro… (Bertrand Révillon - Panorama, Mars 2008) 
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PÂQUES-2017 
Tourinnes-la-Grosse, Nodebais, Homme-Mille 

 

Journée du Pardon et de la Réconciliation 
- Samedi - 25 mars 2015 de 14h30 -19h00  

Eglise St-Amand à Hamme-Mille 

 

DIMANCHE DES RAMEAUX – 9 Avril 2017      

10H15 PROCESSION avec les rameaux à Tourinnes   

10H30 MESSE à l'église à Tourinnes 

 

LE TRIDUUM PASCAL : 

 

 JEUDI-SAINT –  13 Avril 2017 

20HOO MESSE DE LA CÈNE DU SEIGNEUR (Hamme-Mille) 

 

VENDREDI-SAINT – 14 Avril 2017 

 15HOO CHEMIN DE CROIX (Hamme-Mille)  

20HOO Célébration de la PASSION DU CHRIST (Nodebais) 

 

SAMEDI-SAINT – 15 Avril 2017 

20HOO VEILLEE PASCALE (Tourinnes) 

 

DIMANCHE DE PÂQUES - 16  Avril 2017  

10HOO   MESSE à Hamme-Mille 

10H15   MESSE à Tourinnes-la-Grosse 

 

* * * 

« Le Christ est ressuscité des morts, 

Il est vraiment ressuscité ! Alléluia » 

Bonne fête de Pâques 2017 ! 
  

      Votre prêtre - Christophe Rajewicz        
 


